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D'ordre de mon Gouvernement, j'ai l'honneur de m'adresser ?i vous pour vous 
prier de faire distribuer en tant que document du Conseil de abcurité le texte 
présenté dans la note verbale en date du 19 mai 1980. 

Le CharRé d'affaires par intérim, 

(Sifmé) Ernesto LOPE6 PAZ 
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Annexe 

Note verbale du 19 mai 1980, adressée RU Vinistre des 
affaires ktran&es des Bahamas par le Gouvernement 

cubain 

Ce Gouvernement de 1~ 6nublinue de Cuba V&ente ses comnlimentn au 6.nistre 
des affaires %ran,&es du Commonwealt'l de8 Bahamas et a l'honneur de se rGf6rer 
: la note 179, transmise nar tclix sous le Un G7, le 15 mai 1900. 

En r6nonse ? ladite note, le PGnistre de8 R.ffaires étran&es de la 
Qkuhlinue de Cuba tient 7 dklarer ce d.ui suit : 

1. Id= Gouvernement de la J'klhlifl,ue de Cuba consid?re nue les &C!nements qui 
ont fait l'objet de discussions entre les d6lfrytions of&ciell.es de Cuba et ries 
St-hamus ainsi qu'un %hanrre de notes en date Aes 11, 13 et 15 mai 13W3, e ,tre les 
gouvernements des deux T)WS, ont T)OUT orinrine Ilne extraordinaire npressi(rrLg 
in.justifi% et non 7rovoquCc dont ont. Ct.6 victimes. le 10 mai 19nO. les 
bateaux de uêche cubains-Ferrocemento J~O 54 et l%rroceyiento Mo 165 de IR nRrt 
d'un nevire nui s'est av+ être un carde-c6tes de la marine nationale dés 
B:~~Pws, le Flaminpo. C'est ce fait sana ?r6cédent dans las relations entre 
C!&a et Le8 Bahmas, +i constitue de toute hvidence une violation du droit 
international et de la Charte des Mations JJnies et est contraire aux normea d'une 
conduite civilisfe qu'avait tou,iours juscyue-1% resnect6es la marine des F3ahamas 
e.lors qu'elle avait, en neuf occasions, entre le mois d'août 1362 & le mois de 
mars 1980, arraisonne des navire de Gche cubains - qui est à l’origine de la 
reqrettable confusion, confusion d&lorSe gar le Gouvernement de Cuba, usr suite 
de laquelle les Forces t&-iennes fie ce na-p ont pris le navire des Bahamas 
r)our un navire pirate. 

II. Le Gouvernement cubain a comuniqufi au Gouvernement du Cfommmwealth des 
Bahamae, par une note en date du 11 mai, les rexweipnenmta qu’il avait requr 
le 10 mai , h 17 heurerr, 1 ‘informant que le bateau de p&chn cubnin 
Ferrocemento Yo 165 venait d’Ctre attaqu6 ~LU’ un navire inconnu, h 20 millea 
environ au nord de Boca de Qama, province 4.e Holguin, qu’il tairait eau et 
menaçait de rombrer. Len causee du dallai apyorté b l~cnvoi de ladit& note ont 
ét6 expliauées 3 deux remise8 ns.r la délfiration officielle aubaine au minietre 
des affaires étran&es des Bahamas, Y. Paul Mderley, et il n’annara?t Tas qp’il 
soit nhceeaaire de revenir IM* cette g.uertion. 

III. Le Gouvernement de la Rby&lique de Cuba d&nt cat6~oriquement que les 
apareilr des ?Forces aérienne8 cubaines aient violé l’espace &ien der Behamaa 
lomy’ilr ont murvolb, nar deux foie, l’endroit oh les bateau% de p&he cubains 
staient aux priser avec le nnvire dont on devdt annrendre ult&iewement qu’il 
s’p.,:icraait du qarde-C&es TFpminRo de In marine nationale de8 Bahamas. Comme l’a 
nr6cis6 la d616qation officielle cubaine lors des deux &Unions qu’elle a eues 
avec le minirtre des affaires btran&er de8 Dahamas, !1. Paul Adderley, ce qui 
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est confirmé dans la not.e du 14 mai 1980, les bateaux Ferrocemento Yo 54 et Wo 165 . se trouvaient ?. (lu,-lque 20 milles au nord de Boca de Sama, :J, Cuba, dans les eaux 
profondes 4e l'ancien chenal des Bahamas, en un noint situe entre les eaux 
territoriales de Cuba et celles des Bahamas. Si l'ont neut considérer aue ce 
point se trouve 2 l'int6rieur de la zone de r>êche des Bahamas, il ne fait nas 
d.e doute non plus qu'il fait lrartie ccalement de la zone konomique de Cllba. 
Aucun accord n'ayant Et6 conciu entre les Eouvevements des deux pws quant ? 
la delimitation desdites eaux, celles-ci ainsi sue l'esoace aérien sus-jacent, 
oeuvent être consid'rÉs COINIK annartenant soit aux deux parties, soit ?. aucune 
d'elles, Fais en ~cun cas comme ? l'urz ? l'exclusion de l'autre. 

IV. Le; membres de la dcl5gation officielle de Cuba se sont entretenus le 
lundi 12 mai, dans In vil12 de rTassau, avec les nêcheurs apwéhendés np.r les 
nutorités des Bahamas. Tous, sans exceation, ont d%larE que lorsqu'il5 avaient; 
le 10 mai 1980) it 17 heures, envoyé leur arme1 7 l'aide aux Forces cubaines carde- 
trJnti&es, ils ignoraient la nationalité du navire oui les attaquaient et donc 
qu'il s'agissait d'un qarde-côtes des Tahar as. L'affirmation du Gouvernement des 
B?hams, ? savoir que les Forces acriennes cubairns et les pêcheurs cubains 
savaient que le navire, dont ces derniers avaient essuye le feu 6tait un Tarde-côtes 
den Bahamas est totalement dénuée de fonaement et contraire & la vérité. Si les 
Forces aériennes wbaines s'étsient rendu comnte au'il s'agissait d'un navire 
a?-artenant à la marine nationale des Bahamas , jamais elles n'auraient tiré sur 
cellri-ci et ne' ) si on les avait su entre les mains des autorités d'un Favs 
responsable et ami, ne se serait inqui6té du sort des nêcheurs cubains. 

V. Les Forces aériennes cubaines ont &nétrc dans l'espace aérien des Bahamas 
au-dessus de Bsgqed Island et un hélicoptère s'est oos6 sur cette île, précis&nent 
parce que, comme l'a expliqué la délbgation officielle de Cuba, ?. la délégation 
des Bahamas, et comme il est dit dans la note du 14 mi, les pilotes cubains 
pensaient ~oursuiwe de8 pirates ayant kidnanpk 116qui-ge des bateaux 
Ferrocemento 180 54 et ~VO 165, connue le ces s'était dé$ produit maiEtes fois dans 
lee eaux territoriales der Bahamas. Dèr qu’elles ont fait co~ua!kre leur go8ition 
au quartier .&kal, cea force6 ont reçu l’ordre de rebrotiser chemin inw?diatement, 
car il n’btait nullewnt dan8 l’intention du Gouvememsnt cUbain de violer Xa 
souverainet et l?intésrit6 territoriale des Bahamas. Cet acte, que la db?.cnation 
officielle de Cuba n'a jamais nié, n’a pas 6té commis dGlib&&ent, ni d-ns 
l'intention d'intimider la poptiation de RqTed Island. Le Gouvernrmnt cubain 
renouvelle au Gouvernement du Cormonwealth des Bahamas les sinc&es ercuses qui 
ont déjo 6t6 présentées au ministre des affaires étrangères de ce pays, 
!.Y. Paul Adderley, yw le chef de la d616Gation officielle cubsine, M. Peïer,rin 
Torrers de la Luz, ministre adjoint des affaires étrt.w-?éreo de Cuba, ?our cette 
violation involontaire de ia souverainet et de l’intbcrit6 territoriale 
des Bahamas. 
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VI. On a affirmé que les bateaux dc ISche cubains n'avaient ,Iamais couru !c risrlue 
de sombrer, ce qui ne pouvait Etre éclairci qu’a posteriori. IVe fait Est eue le 
Yerrocemento 165 a envoyé un message signalant qu'un navire inconnu avait ouwrt 
le fe~6%><~-&ux bateaux de @AI~ et oue le 165 faisait eau et r,ena$ait de 
couler. i;n réalité., lors de l'entrevue c;ui a CU lieu le 13 mai 2 la prison dc 
iJassau, le patron du ï?errocemeato 165 a exi->lin.ué à la d6léEation officiellc de ----- 
Cuba qu'il avait fallu colmater les voies d'eau ouvertes dans la proue.. à la 
ligne de flottaison, par les projectiles de 20 'an tirés ?ar le Flaminpo. Le 
Ferrocerncnto 54 aux mains des autorités cubaines, 

----Y- f 
em--' est effectivement a flot, mai7 -.- ---- -- 

les projectiles qu'il a recus avaient mis les machines hors service et les 
fonctionnaires bahamiens avaienl, de cc fait, dû l'abandonner en haute mer. 

VII. L'éditorial du journal "Granma' du 13 mai 1~~~0 n'a J-T.S 6té r&liré r'~~r; 
l'intention d'offenser le Ijeu>lc ct le Gouvernement des Bahamas, !jour [lui 1~ 
peuple et le Gouvernement cubiins 61 rouvè,1; le plus C-anC rcslect et u1i viÂ 
sentiment d'amitié. Ln fait, il y est dit clairement que nous ne ~JlÔhlons CII 

rien le Gouvernemeut deu Gshamas, dont la !jolitique n'a janUiS 6t6 infwAca12 <?' 
l';gurC de Cuba et qui, nous en sommes CoIivaincus, a toujours voulu entretenir 
de bonnes relations avec notre pays. Il est évit:r?nt nue le Gouvernement cubain 
nc nouvait J.aisser entendre - et moins encore -)enscr .. que le destin des ';?~wrnrr, 
était aux mains d'éléldents crininels ou d'azcnts d'un ;ouvernemcnt étran?cr. 

La position d’ind&endnnce de l’actuel Gouvertlment, du C~onwealt.~ des 
kham~s est internationalement coîlnue et le Gouverrlement cubain en est conscient 
et l'apprécie. Comme il est dit dans cet éditorial, Cuba préfère s':nunilier 
plutôt que d'humilier un pays voisin des Caraïbes. Si cela ne ressortair; pas assez 
clairement de ce texte et si le Couvernemcnt bailamien y a vu une atteinte 2 
l'honneur et 2 la dignité des Bahamas, que l'on sache que telle n'était L)as 
l'intention du journal "Cranma" et que le Gouvernement cubain offre cette 
clarification sans aucune réserve au Gouvernenent et au peugle du Comtnowealth 
des Bahamas, .~ur lesquels il c-prouve un resixct et une ardtié véritables. 

VIII. Le Gouvernement de la %publique de Cuba tient à exprimer au Gouvernement 
du Commonwealth des Bahamas combien il dgplore CCE faits regrettabler et lui 
fait savoir, CODXINI la dclcgation officielle de Cuba l'a d6Jà dit au ministre des 
affairer étrangàrss des Bahamas, ;I. Paul L. Adderley, qu'il oet dia?os& h verser 
une indemnité aux familles des marins bahamiens disparus et & dédommager le 
Gouvernement des Dahan~as pour lea pertes subies du fait que le Flaminco a été 
coulé; il attend à cet éf;ard, ct.r’on veuille bien lui faire :,arvcnir, en terqm 
utile, le3 estimations du Gouvernement des Dahamas concernant le montant de 
ce d6dorrw.gement, qui, conformément $ la ;>ratique internationale, sera déterminé 
pnr voie d'accord entre les deux parties. 

Le Gouvernement de la 36publique de Cuba espère que le Gouvernement du 
Commomtealth des Bahamas voudra bien accepter ses excuses et réaffirme que 1~’ 
respect de In souveraineté, de l’indépendance et de l’intégrité territoriale de 
tous les L-tata est un principe fondamental de sa Foliticue étran&re et qu’il 
entend respecter dorknavant connne il l’a toujours fait la souveraineté, 
l’ind&pendnnce et l'int6gritb territoriale der Bahaws. 
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Le Gouvemanmt de la tipubliqw de C ba attend 1s rbponec du hmerncment 
du CAxmouwcalth drr Bahma a la prhcntc lettre en vue de ymmivrc les 
entretiens antua le lundi 12 mai 1380, afin & pcxrvcnix P une solution 
honorable ct e;ica,lc, comte tenu des relatioue cordhlce et respeetucusee qui 
sont de tradition entre les peuplce et les gouvmmmnts dePr deux JMLV. 


